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ANCIEN TROISIÈME LIGNE PUIS TALONNEUR, ET MAINTENANT PRÉSIDENT DU MEDEF CHARENTE, JEAN-CHARLES VICARD A MENÉ TOUTE AU LONG DE SA CARRIÈRE 
UNE DOUBLE ACTIVITÉ, AU SEIN DE L’ENTREPRISE FAMILIALE : LA TONNELLERIE VICARD, DONT IL EST DÉSORMAIS PROPRIÉTAIRE ET QUI ASSUME SON FORT ACCENT 
ÉCOLOGIQUE

Par Pierrick ILIC-RUFFINATTI  
(avec Marc DUZAN) 

S
i le rugby avait déjà pris le vi-
rage du professionnalisme, les 
mœurs des joueurs demeu-
raient celles de personnes plu-
riactives. C’est donc tout na-
turellement que tout au long 

de sa carrière - qui l’emmena de son 
Cognac natal à Brive, en passant par 
La Rochelle et Bourgoin - Jean-Charles 
Vicard a fait le choix de doubler ses jour-
nées de travail. L’objectif ? Reprendre la 
tonnellerie Vicard au terme de sa car-
rière. « J’ai quitté Cognac en 1997 pour 
devenir rugbyman pro. C’était inattendu, 
car je n’aurais jamais imaginé jouer à ce ni-
veau-là… Vous imaginez, j’ai côtoyé 
Carbonneau, Magne, Penaud et toute la 
clique à Brive, ou encore Papé, Nallet, 
Chabal et Bonnaire au début de leur car-
rière à Bourgoin. C’était génial, mais je sa-
vais qu’en étant pluriactif je ne pourrais 
pas aller beaucoup plus haut. Alors j’ai vu 
le rugby comme une passion, une expé-
rience incroyable, mais à côté j’avais un 
boulot qui me prenait beaucoup de temps : 
la tonnellerie familiale, dont je suis la 
sixième génération. » De la troisième ligne 
au poste de talonneur, Jean-Charles Vicard 
réalise une carrière plus que remarqua-
ble, avec en point d’orgue un titre de 
champion d’Europe avec le CAB, en 1998. 
« J’ai finalement arrêté le rugby à 34 ans. 

Je suis immédiatement revenu à Cognac 
pour définitivement basculer sur la ton-
nellerie. Nous produisons des barriques 
en chêne pour l’élevage du vin, et d’autres 
pour le vieillissement du Cognac. » Présente 
dans 45 pays, la tonnellerie exporte no-
tamment ses fûts - « 40 000 par an » - en 
Argentine, en Australie ou encore en 
Afrique du Sud, où le rugby n’est jamais 
bien loin du quotidien de Vicard. « Dans 
de nombreux voyages, je retrouve le rugby, 
le vin et la convivialité, c’est agréable. Puis 
globalement, je suis souvent rattrapé par le 
ballon ovale. Beaucoup d’anciens joueurs 
sont dans le milieu du vin. J’ai même été 
amené à participer à des entraînements 
dans le nord de l’Argentine, pour promou-
voir notre sport. C’est très enrichissant. » 
 
« AUJOURD’HUI JE RECYCLE 100 %  
DE MES DÉCHETS » 
Mais si la réputation de la tonnellerie 
Vicard n’a de cesse de se développer, elle 
ne le doit pas qu’au passé glorieux de son 
propriétaire, mais en grande partie au vi-
rage de l’écologie qu’elle n’a pas hésité à 
prendre. Vous dîtes dans l’ère du temps ? 
Voyez plutôt une possibilité pour la fa-
mille d’être en accord avec les idéologies 
d’une entreprise plus verte que verte. 
« Tous nos chênes viennent de forêts fran-
çaises. Nous avons une grosse écorespon-
sabilité sur la forêt, on bosse avec des nor-
mes : on n’abat pas un arbre juste pour 
faire des barriques, il y a un réel respect. 

On prend un arbre d’un certain âge, en 
s’assurant qu’il ait donné le maximum de 
son pouvoir absorbeur de CO2 et trans-
formateur en oxygène. » Pour ce qui est 
des déchets ? L’ancien talonneur se veut 
également intransigeant : « Je ne vous ap-
prends rien en disant que l’écorce et le 
cœur de l’arbre ne sont pas de bonnes cho-
ses, alors nous les transformons en combus-
tible pour les chaudières à bois ou en pâte 
à papier. Pour ce qui est des déchets secs, 
je les transforme en pellets, en granulés. 
Aujourd’hui je recycle 100 % de mes dé-
chets. » La suite ? Jean-Charles Vicard 
l’imagine encore plus écoresponsable. 
« J’ai fait réaliser un audit énergétique, 
afin que les fumées de la cuisson du bois des 
barriques soient récupérées et envoyées 
dans un échangeur thermique. Ainsi, elles 
nous permettent de produire de l’eau chaude. 
Et avec les économies réalisées, nous espé-
rons pouvoir greffer sur la chaudière une 
turbine, afin de produire notre électrici-
té. » S’il a fait sa carrière ovale en Blanc, 
Noir, Jaune, Ciel et Grenat, c’est désor-
mais avec un maillot vert bien assumé 
que Jean-Charles Vicard tente de rem-
porter le match de l’avenir, en s’évertuant 
à travailler de la manière la plus écores-
ponsable possible. ■

À la fin de sa carrière de rugbyman, Jean-
Charles Vicart s’est pleinement lancé dans 
sa tonnellerie écoresponsable en Charente. 
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Parcours d’engagé

FIDÈLE À SA TRADITION, MIDI OLYMPIQUE VIT AVEC SON TEMPS. LA PRISE DE CONSCIENCE ÉCOLOGIQUE N’ÉCHAPPE HEUREUSEMENT PAS AU RUGBY.  
« MIDOL VERT » S’ENGAGE ET VOUS PROPOSERA DÉSORMAIS CHAQUE VENDREDI UNE IMMERSION AUPRÈS DE CEUX QUI AGISSENT POUR PROTÉGER LA PLANÈTE  

ET QUI ASSUMENT LEUR PART AU CHANGEMENT. CETTE SEMAINE, RENCONTRE AVEC JEAN-CHARLES VICARD

JEAN-CHARLES VICARD, 
LE TONNELIER ÉCORESPONSABLE
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